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PREFACE 
Le présent guide se veut un outil d’information et de communication sur les structures d’éducation préscolaire.  Il s’inscrit dans le cadre de la sensibilisation de tous les acteurs intervenant dans la promotion de l’éducation préscolaire sur les centres d’éveil et d’éducation préscolaire (CEEP). 

Aussi, la conception de ce guide répond-il du souci d’orienter et d’améliorer le niveau de connaissance des fondateurs de CEEP, du personnel d’encadrement, des parents d’enfants sur les structures d’éducation préscolaire.

En effet, si les appellations garderies populaires, jardins d’enfants, écoles maternelles, ont fait place à une seule dénomination centres d’éveil et d’éducation préscolaire, c’est précisément pour distinguer les structures de garde d’enfants d’avec celles d’éveil et d’éducation du jeune enfant. 
Aussi, au regard du nombre croissant  de promoteurs de CEEP privés et du niveau hétérogène du personnel qui animent  ces structures, l’élaboration d’un guide s’avère une nécessité. 
C’est pourquoi son élaboration s’est imposée au Ministère de l’Action sociale et de la Solidarité nationale (MASSN) comme une exigence au regard des grands défis à relever dans le domaine de l’éducation de la petite enfance en général et de l’éducation préscolaire en particulier. 

Le présent guide,  est riche en enseignements, contient des informations sur l’historique des CEEP, l’organisation et le mode de fonctionnement de ces structures, les activités qui y sont menées, les acteurs chargés de l’animation du CEEP, etc. 
J’invite donc tous les acteurs à s’approprier le contenu de ce document et à faire du guide un outil de promotion de l’éducation préscolaire au Burkina Faso.  

Le présent guide a été réalisé grâce à l’appui technique et financier de l’UNICEF. C’est le lieu pour nous d’exprimer toute notre reconnaissance pour ces efforts constants dans la promotion d’une éducation de qualité  au Burkina Faso.
Je vous souhaite une bonne lecture !

                                                                                    Le Ministre de l’Action sociale

                                                                                      et de la Solidarité nationale

                                                                                        Clémence TRAORE /SOME








               Chevalier de l’Ordre National

INTRODUCTION
L’éducation préscolaire est le premier maillon du système éducatif, a-t-on coutume de dire. Elle constitue le siège des acquisitions de base du fait dès le bas âge,  l’enfant est appelé à vivre des expériences riches et variées de nature à révéler son plein potentiel. 

Ces expériences s’acquièrent un cadre sain, sécurisé et propice. Le centre d’éveil et d’éducation préscolaire offre ainsi la chance à l’enfant d’âge préscolaire de s’épanouir dans un espace approprié et de développer ses potentialités physiques, intellectuelles, affectives et artistiques.

Cependant, ces CEEP sont méconnues du grand  public au point où certains les assimilent à des structures dont la mission est exclusivement la garde d’enfants.  

Ce document a été élaboré pour donner des informations sur les centres d’éveil et d’éducation préscolaire pour une meilleure appropriation de ces structures par les promoteurs de structures d’éducation préscolaire, les parents, les encadreurs, les communautés,  les collectivités territoriales, le secteur privé et les autres partenaires techniques et financiers. 

Il est structuré en trois (03) parties:

 La première intitulée notions fondamentales  sur les CEEP donne une définition de certains concepts clés, présente l’historique CEEP et les missions et objectifs des structures d’éducation préscolaire. 
La deuxième partie traite de l’organisation et du fonctionnement d’un CEEP.  Il s’agit entre autres de l’organisation administrative et pédagogique du CEEP,  des acteurs chargés de l’animation de la structure ainsi que de leurs attributions. 

La troisième partie aborde les conditions de création et d’ouverture des CEEP ainsi que celle d’enseigner et de diriger dans ces structures. 

Ce document, est donc la clé offerte aux différents acteurs pour mieux comprendre l’institution scolaire qu’est le CEEP.  C’est une occasion de dialogue permettant ainsi d’installer un contrat de confiance entre ces acteurs et  les structures d’éducation préscolaire. 

PREMIERE PARTIE : NOTIONS FONDAMENTALES SUR LES CEEP
I. DEFINITION DES CONCEPTS
1.1 Éducation

Au sens de la loi n°013-2007/AN portant loi d’orientation de l’éducation, on entend par  éducation, l’ensemble des activités visant à développer chez l’être humain l’ensemble de ses potentialités physiques intellectuelles, morales, spirituelles psychologiques et sociales en vue d’assurer sa socialisation, son autonomie, son épanouissement et sa participation au développement économique, social et culturel. 
1.2 Petite enfance 

La petite enfance, c’est la période comprise entre la naissance et l’âge de 6 ans. Elle se subdivise en deux périodes :

· la période de 0 à 3 ans appelée la prime enfance ou première enfance. L’éducation de la prime enfance est assurée dans les structures non formelles que sont les crèches ; 

· la période de 3 à 6 ans appelée deuxième enfance ou enfance d’âge préscolaire. C’est la période favorable à l’éducation préscolaire. 

1.3 Education préscolaire
L’éducation préscolaire est l’ensemble des activités éducatives destinées aux jeunes enfants de trois à six ans en vue de développer leurs potentialités affectives artistiques, intellectuelles et physiques et de les préparer à l’enseignement primaire.
Cette éducation est assurée dans les structures formelles d’éducation préscolaire que sont les centres d’éveil et d’éducation préscolaire publics ou privés et dans les structures non formelle d’éducation préscolaire que sont les Bisongo et structures assimilés.

1.4 Centre d’éveil et d’éducation préscolaire (CEEP)
Le Centre d’éveil et d’éducation préscolaire (CEEP) est une structure d’éducation préscolaire formelle qui a pour mission d’assurer l’éveil, l’éducation, la socialisation et la protection des enfants âgés de trois ans à six ans.
En fonction du promoteur, le CEEP est soit « public » ou « privé ». 
Depuis l’adoption du décret n°2007-789/PRES/PM/MASSN/MEF/MATD portant organisation de l’éducation de la petite enfance, les appellations garderies populaires, écoles maternelles, jardins d’enfants sont abrogées au profit de l’appellation Centre d’Eveil et d’Education Préscolaire (CEEP) public ou privé.

II. Historique de l’éducation préscolaire 
L’histoire de l’éducation préscolaire au Burkina Faso est consubstantielle aux différentes mutations qu’à connu le pays et est marquée par quatre grandes périodes. 

· La période de 1958 à 1978

Le premier établissement préscolaire a vu le jour à Bobo-Dioulasso en 1958 au profit des enfants des soldats français du camp Ouézin. Cette expérience sera élargie quelques années plus tard à Ouagadougou. A cette époque le préscolaire était intégré à l’école primaire avec pour appellation « classes enfantines ». Le programme préscolaire était essentiellement basé sur l’initiation à la lecture et à l’écriture.

· La période de 1979-1984 

C’est la période de l’expérimentation de l’éducation préscolaire en milieu rural. Elle a été marquée par l’ouverture du centre préscolaire rural de Lugsi, village situé à environ 15 km à l’ouest de Ouagadougou. Cette expérience a été initiée grâce aux actions conjointes de l’institut national d’éducation, du Fonds des Nations-Unies pour l’Enfance (UNICEF) et de « Aide à toute détresse/quart monde » (ATD quart monde). 

· La période de 1985-1996

C’est l’avènement de l’éducation préscolaire avec la création des garderies populaires par le décret n°85-529/CNR/PRES/MEF-SN. C’est ainsi que dans la seule année de 1985 une trentaine de garderies populaires ont été construites sur l’ensemble du pays.  

La philosophie qui a sous-tendu la création de ces structures préscolaires était de donner la chance à la majorité des enfants issus de familles pauvres d’accéder à un encadrement harmonieux au même titre que les autres enfants de familles  aisées.

Quant aux objectifs, ils s’articulaient essentiellement autour de la garde des enfants afin de libérer les mères pour qu’elles participent à l’œuvre du développement populaire.

A côté de ces structures publiques naissantes, se développaient des jardins d’enfants ou écoles maternelles, tous d’initiative privée. 

· La période de 1997 à nos jours

A partir de 1997, on note l’expérimentation des structures innovantes :

·  les espaces d’entraide communautaire pour l’enfance communément appelés « Bisongo » ;

· les espaces d’éveil éducatif (3 E) ;

· les centres  « Learning through play » (LTP) ou « apprendre en jouant ».
 La situation actuelle de l’éducation préscolaire laisse apparaître la coexistence de deux systèmes : le système formel à travers les centres d’éveil et d’éducation préscolaire publics et privés et du système non formel à travers les  Bisongo et les structures assimilées.  

III. MISSIONS DES STRUCTURES D’EDUCATION PRESCOLAIRE 
3.1 Objectifs
Le CEEP poursuit les objectifs suivants :

· développer les potentialités affectives, artistiques, intellectuelles et physiques de l’enfant ;

· préparer l’enfant pour l’enseignement primaire ;

· augmenter les chances de succès scolaire de l’enfant ;
· initier l’enfant aux notions élémentaires d’hygiène, de sécurité et de citoyenneté ;

· contribuer à la socialisation des enfants ;

· protéger l’enfant contre les dangers de la maison et de la rue ;
· décharger les mères de la garde des enfants afin qu’elles participent plus activement aux activités professionnelles et socio économiques ;

· décharger les filles de la garde des jeunes enfants pour leur scolarisation.

3.2 Profil général de l’enfant à la fin du cycle préscolaire
Le programme d’activités utilisé dans les CEEP permet à l’enfant d’âge préscolaire de développer des compétences d’ordre psychomoteur, socio-affectif, langagier et cognitif.

Ainsi, à la fin du cycle préscolaire, les compétences suivantes sont attendues :  

· un enfant apte à utiliser des outils linguistiques simples et des comportements non verbaux en situation de communication orale, graphique et gestuelle ;

· un  enfant qui possède des valeurs et des ressources mobilisables dans les situations de résolution de problème de la vie courante ;

· un enfant qui possède les valeurs de base de la culture de sa société et les valeurs universelles ; 

· un enfant préparé au respect de l’environnement, des règles d’hygiène, de sécurité et à se conduire en bon citoyen ;

· un enfant ayant acquis des conduites psycho-sensori-motrices lui permettant de maitriser son corps et de développer son autonomie ;

· un enfant apte à amorcer les apprentissages du cycle primaire à travers : 

· une maitrise fonctionnelle de la langue d’enseignement à l’oral ; 

· une maitrise des signes graphiques ; 

· un éveil au milieu. 

DEUXIEME PARTIE : ORGANISATION ET FONCTIONNEMENT D’UN CEEP 
I. ORGANISATION ADMINISTRATIVE ET PEDAGOGIQUE 
1.1  Organisation administrative
Une bonne organisation administrative se caractérise par l’existence d’un organigramme, représentation schématique des différents services ou poste, simple ou complexe selon la taille ou l’importance de la structure. Cet organigramme met en relief les responsabilités et les rapports hiérarchiques qui y prévalent. 

Dans un CEEP, il existe le personnel éducatif et le personnel d’appui. 
Le personnel éducatif est composé d’éducateurs de jeunes enfants et de moniteurs d’éducation de jeunes enfants. 
Le personnel de soutien est composé du gardien qui veille à la sécurité des locaux et de la cuisinière qui assure le gouter des enfants. 

Le CEEP est dirigé par un directeur et un comité de gestion (COGES). 
1.2 Organisation pédagogique 
Le CEEP comprend en trois sections : la petite, la moyenne et la grande section. 

Chaque section est dirigée par un éducateur de jeunes enfants qui en est le titulaire. Il est suppléé par un moniteur d’éducation de jeunes enfants. 

Les sections sont organisées comme suit :

· la petite section regroupe les enfants de 3 ans ;

· la moyenne section, les enfants de 4 ans ;

· la grande section, les enfants de 5 ans.
Le CEEP est soumis au programme national d’éducation préscolaire. Les activités pédagogiques sont :

· les activités langagières ;

· les activités de logique ;

· les activités psychomotrices ;

· les activités de créativité ;

· les jeux

· etc. 

L’éducation préscolaire utilise la méthode active où l’enfant est au centre de tous les apprentissages. De ce fait la tache de l’éducateur consiste à impliquer les enfants dans toutes les situations de sorte à acquérir sa pleine participation dans le processus d’apprentissage.

     1.3 Les documents administratifs et pédagogiques dans un CEEP
· Les documents administratifs 

· le registre d’appel

· le cahier de visite médicale
· le tableau (liste) alphabétique des enfants

· le fichier (liste) du personnel

· le tableau de permanence

· le registre (cahier) des équipements.
· Les documents et outils pédagogiques

· le cahier de préparation
· le tableau synoptique du projet pédagogique

· les cahiers/ livrets des enfants

· les travaux manuels et travaux collectifs des enfants. 
· Les outils pédagogiques
· le programme national d’éducation préscolaire;

· les grilles d’observation ;

· les supports pédagogiques pour les activités ;

· le matériel approprié ;

· les jouets et jeux éducatifs.
II. Fonctionnement  d’un CEEP 

Chaque CEEP est administré par un comité de gestion dont les attributions, la composition et le fonctionnement sont définis par arrêté du ministre chargé de l’Action sociale.

Les structures privées peuvent, dans des conditions et modalités prévues par les textes en vigueur, bénéficier de subventions de l’Etat et des collectivités territoriales. 

La responsabilité de la gestion financière du CEEP privé incombe à son fondateur qui l’assume conformément aux textes en vigueur  et aux normes établies en matière de comptabilité.

Les ressources des structures publiques d’éducation de la petite enfance proviennent essentiellement des contributions des parents ou des tuteurs, des subventions de l’Etat et/ou des collectivités territoriales, des dons et legs. 

Les CEEP publics et privés sont soumises au suivi /supervision, contrôle des services techniques compétents du Ministère chargé de l’Action sociale.  

Toutefois, le contrôle du CEEP privé peut intervenir à la demande du fondateur ou à l’initiative des parents d’enfants ou des tuteurs par demande motivée adressée au chef de circonscription d’éducation de la petite enfance.

TROISIEME PARTIE : CONDITIONS D’OUVERTURE, DE DIRIGER  ET D’ENSEIGNER
I. Choix d’implantation d’un CEEP

· le terrain doit être vaste (au moins 800m2 pour contenir les salles d’activités, la cour de récréation et les différents installations sanitaires et ludiques) ;

· la structure doit être clôturée par un mur au moins un portail suffisamment large pour permettre une évacuation rapide des enfants en cas de nécessité ;

· l’établissement doit être loin de tout lieu pouvant perturber son fonctionnement (débit de boisson, décharge publique, marché, usine, etc.) ;

· les bâtiments à usages de salles d’activités doivent respecter les normes exigées et ne doivent pas cohabiter dans la même enceinte avec d’autres activités ne relevant pas du domaine du préscolaire ;

· outre les salles d’activités, chaque établissement doit avoir un local pour la direction, un magasin, une salle de repos, une cuisine, un réfectoire et des latrines ;

· pour les complexes scolaires, la partie réservée au préscolaire doit être délimitée par une clôture en matériaux définitifs.

        II. Conditions de création et d’ouverture

La création, l’ouverture, la modification, le transfert, la fermeture, le changement de dénomination d’une structure privée d’éducation préscolaire sont soumis à une autorisation préalable du gouverneur de région après avis de la commission régionale d’octroi des autorisations.

L’autorisation est strictement personnelle et n’est valable que pour une seule structure.

III Conditions de diriger et d’enseigner 
3.1 Conditions de diriger 
La direction du CEEP est assurée par un professionnel ayant au moins le diplôme d’Etat d’éducateur de jeunes enfants ou tout autre diplôme reconnu équivalent.

Cependant des autorisations de diriger peuvent être accordées par arrêté ministériel  après avis de la commission nationale d’octroi des autorisations.

Toute fois le fondateur du CEEP privé peut assurer le rôle de Directeur, s’il possède les compétences et titres requis.
3.2 Conditions d’enseigner

Le personnel d’encadrement des CEEP sont  les personnes ayant au moins le diplôme d’Etat d’éducateur de jeunes enfants,  le diplôme d’Etat de moniteur d’éducation de jeunes ou tout autre diplôme reconnu équivalent.

Cependant des autorisations d’enseigner peuvent être accordées par arrêté du Ministre  de l’Action sociale et de la solidarité nationale après avis de la commission nationale d’octroi des autorisations.

CONCLUSION 
Au Burkina Faso l’éducation préscolaire est encore embryonnaire malgré les actions menées pour assurer sa visibilité. De même, les structures d’éducation préscolaire que sont les centres d’éveil et d’éducation préscolaire (CEEP) restent méconnues du grand public, tant au niveau des missions qui leurs sont assignées qu’au niveau de leur organisation et fonctionnement. 
Pour atteindre les objectifs escomptés en matière de préscolarisation des efforts sont à consentir, tant au niveau des autorités politiques, administratives, des parents, des éducateurs et des partenaires. C’est dans une synergie d’action que l’on pourra réussir le pari de l’éducation pour tous (EPT). Aussi, un toilettage du secteur privé s’impose afin donner à l’éducation préscolaire se lettres de noblesses pour assurer un véritable développement basé sur le capital humain. A ce propos Gilbert de Landsheere écrit : « chaque fois que s’ouvre dans un pays en développement un centre d’éducation préscolaire doté d’un personnel suffisamment qualifié on crée une véritable pépinière de talents ».

[image: image1.png]



1

